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INTRODUCTION 
La présence des arbres au milieu des zones de cultures crée des 
paysages appelés parcs ou “paysages agrosylvicoles” (Zomboudré et 
al., 2005 ; Louppe & Ouattara 1997). L’intérêt de l’intégration de l’arbre 
dans les systèmes de production par les paysans a été souligné 
(Gnanglè, 2012 ; Kater, 1992, Maiga, 1987). Le parc à karité permet de 
maintenir la fertilité des terres et la durabilité des systèmes de culture 
(Traoré, 2003). Au Bénin, de la hauteur de Setto jusqu’au Nord du 
pays, on rencontre des associations karité et cultures encore appelé 
parc à karité (Gnanglè et al., 2012 ; Gnanglè, 2005 ; Agbahungba & 
Depommier, 1989). Les effets de l’arbre du karité sur les  cultures en 
association semblent être contradictoires. Selon certains auteurs 
(Maiga, 1987), dans la zone d’influence de l’arbre, les rendements des 
cultures sont tantôt meilleurs (Zomboudré et al., 2005) et tantôt réduits 
(Gnanglè, 2012 ; Gnanglè et al., 2011 ; Gbemavo et al., 2010 ; Kessler, 
1992). Le cotonnier représente plus de 30% des recettes d’exportation 
du Bénin et vient en tête parmi les produits exportés au Bénin. Ainsi, le 
coton et le karité  occupent respectivement la première et la troisième 
position parmi les produits d’exportation,  l’anacarde se classant entre 
ces deux spéculations. L’USAID (2010) a montré que pour chaque 
millier de 1000 $ de karité vendu au départ de l’exploitation, un revenu 
des ménages additionnels de 1580 $ est généré dans l’économie 
locale. Il est donc nécessaire de contribuer à la conservation de ce 
système arbre-culture et à l’amélioration de sa productivité.  

 
La présente fiche technique porte sur l’influence de la couronne du 
karité sur la production (croissance en hauteur, rendement, biomasse 
fraiche) du coton en association dans les parcs à karité coton au Bénin. 
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METHODOLOGIE 
Le dispositif expérimental est constitué des arbres de karité et des 
cultures de coton. Deux critères permettent de choisir les arbres-
échantillons de karité à savoir : l’association du karité à la culture du 
coton, en condition de sol plus ou moins homogène. La largeur de la 
couronne des arbres, qui prend en compte trois classes de diamètre 
houppier : 4 – 8 m ; 8 – 10 m et supérieur à 10 m. La variété de coton 
vulgarisée par le service national de vulgarisation. Le coton est semé à 
0,80 m sur la ligne et 0,40 m entre les lignes et démariée à 2 plants par 
poquet. Pour le karité, dans chaque classe de houppier, 3 arbres 
associés aux cultures de coton ont été choisis au hasard dans les 
zones d’études. Au total 09 arbres ont servi d’expérimentation par 
culture et par village d’étude. Pour collecter les données, il faut installer 
02 transects Nord-Sud et Est-Ouest autour de chaque arbre 
échantillonné. Les transects permettent de délimiter 02 zones 
d’influence des arbres: la zone sous et hors houppier du karité. Les 
distances à l’arbre retenues pour la collecte des données sont : 
0,5*Rayon du houppier et 1,5*Rayon du houppier (Figure). Ainsi, à 
chaque position de mesure, une surface carrée de 1 m de côté sera 
matérialisée. Ce dispositif a servi à prendre les mesures sur les plants 
de cotonnier. Au sein de chaque unité expérimentale, les données 
collectées concernent la hauteur des pieds de cotonnier, le poids frais 
des panicules du coton graine, et le poids de la biomasse constituée 
par le résidu de la récolte. 
  



5 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
   
  
 
 
 
 
 
 

Figure présentant le dispositif expérimental 
 
 
RESULTATS 
Les cotonniers sous couronne du karité diminuent en moyenne en 
hauteur de  6,58% comparativement à ceux hors couronne.   
La production capsulaire moyenne du cotonnier est en baisse de 
13,06% sous couronne du karité. 
La biomasse fraiche moyenne des plants de coton est en baisse de 
36,06% sous couronne du karité. 
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IMPLICATION POUR LE DEVELOPPEMENT 
Les résultats de ces travaux constituent un atout important pour la 
maximisation de la production du coton dans les agrosystèmes à karité 
et la rentabilité de l’espace physique sous karité par la proposition 
d’autres cultures favorables à l’ombrage comme l’igname, le piment. 
Ainsi, le service national de vulgarisation doit accompagner les 
producteurs en leur expliquant qu’ils n’ont pas d’avantage comparatif à 
cultiver le coton sous les arbres de karité au risque d’une perte de 
production, du temps et d’argent. 
 

 
CONCLUSION 
L’arbre de karité dans les parcs à karité à un effet défavorable sur le 
coton mise en place sous les couronnes. A l’avenir, les paysans doivent 
en tenir compte dans l’installation de la culture du coton.  
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